
Messe du jeudi 12 novembre 2020 
Jeudi de la 32e semaine du temps ordinaire années paires 

 

Première lecture (Phm 7-20)  
« Reprends-le non plus comme un esclave, mais comme un frère bien-aimé » 

[1Paul, en prison pour le Christ Jésus, et Timothée notre frère,  
à toi, Philémon, notre collaborateur bien-aimé, 

  2ainsi qu’à notre sœur, Aphia, à notre compagnon de combat, Archippe,  
et à l’Église qui se rassemble dans ta maison. 

  3À vous, la grâce et la paix de la part de Dieu notre Père et du Seigneur Jésus Christ. 

  4À tout moment je rends grâce à mon Dieu, en faisant mémoire de toi dans mes prières, 
  5car j’entends parler de ton amour et de la foi que tu as pour le Seigneur Jésus et à l’égard de tous les fidèles. 
  6Je prie pour que ta communion dans la foi devienne efficace  

par la pleine connaissance de tout le bien qui est en nous, pour le Christ.]  
  7En effet, ta charité m’a déjà apporté beaucoup de joie et de réconfort,  

car grâce à toi, frère, les cœurs des fidèles ont trouvé du repos. 

  8Certes, j’ai dans le Christ toute liberté de parole pour te prescrire ce qu’il faut faire, 
  9mais je préfère t’adresser une demande au nom de la charité :  

moi, Paul, tel que je suis, un vieil homme et, qui plus est, prisonnier maintenant à cause du Christ Jésus, 
10j’ai quelque chose à te demander pour Onésime, mon enfant à qui, en prison, j’ai donné la vie dans le Christ. 
11Cet Onésime (dont le nom signifie « avantageux ») a été, pour toi, inutile à un certain moment,  

mais il est maintenant bien utile pour toi comme pour moi.  
12Je te le renvoie, lui qui est comme mon cœur. 
13Je l’aurais volontiers gardé auprès de moi,  

pour qu’il me rende des services en ton nom, à moi qui suis en prison à cause de l’Évangile. 
14Mais je n’ai rien voulu faire sans ton accord,  

pour que tu accomplisses ce qui est bien, non par contrainte mais volontiers. 
15S’il a été éloigné de toi pendant quelque temps, c’est peut-être pour que tu le retrouves définitivement, 
16non plus comme un esclave, mais, mieux qu’un esclave, comme un frère bien-aimé :  

il l’est vraiment pour moi, combien plus le sera-t-il pour toi, aussi bien humainement que dans le Seigneur. 
17Si donc tu estimes que je suis en communion avec toi, accueille-le comme si c’était moi. 
18S’il t’a fait du tort ou s’il te doit quelque chose, mets cela sur mon compte. 
19Moi, Paul, j’écris ces mots de ma propre main : c’est moi qui te rembourserai.  

Je n’ajouterai pas que toi aussi, tu as une dette envers moi, et cette dette, c’est toi-même. 
20Oui, frère, donne-moi cette satisfaction dans le Seigneur,  

fais que mon cœur trouve du repos dans le Christ. 
  [21Confiant dans ton obéissance,  

je t’écris en sachant que tu feras plus encore que je ne dis. 

22En même temps, prévois aussi mon logement, car j’espère que, grâce à vos prières, je vous serai rendu. 
23Épaphras, mon compagnon de captivité dans le Christ Jésus, te salue,  
24ainsi que Marc, Aristarque, Démas et Luc, mes collaborateurs. 
25Que la grâce du Seigneur Jésus Christ soit avec votre esprit.] 

            – Parole du Seigneur.  

 

 [Entre crochets] les versets omis par la liturgie pour 
lire en totalité la courte Lettre de Saint Paul à Philémon 

 4 parties : 1. Salutation à l’Église, 2. Salutation 
à Philémon, 3. Demande de Paul à Philémon pour 

Onésime, 4. Salutation de départ à Philémon 

 Plus on est en communion avec Lui, 
plus on l’est aussi entre nous ! 

 Paul ne cesse de prier pour 
Philémon et ses compagnons qui 
animent avec Lui la communauté 

ecclésiale qui se réunit chez lui 

 Comment 
Philémon 

accueillera-t-
il son frère en 

Christ 
Onésime ? 

 Pourquoi l’esclave Onésime 
avait-il fui son maître Philémon ? 

 Paul envoie Onésime  
à Philémon avec cette 
lettre : Belle confiance 

envers eux 2 ! 

 On ne sait… 

 Le Seigneur fait souvent plus qu’on 
Lui demande voire qu’Il a promis 

 Belle espérance de Paul quant 
à sa libération de sa prison… 

 On ne sait pas non plus pourquoi ce ne sont 
pas les mêmes compagnons et collaborateurs de 
Paul qui sont cités au début et à la fin de la Lettre 

 Dans sa dernière phrase, c’est dans leur esprit 
(plus encore que dans leur corps) que Paul prie 
pour que la grâce du Seigneur les accompagne 



Psaume Ps 145 (146), 6c-7, 8-9a, 9bc-10 
R/ 5Heureux qui s’appuie sur le Seigneur notre Dieu ! 

Le Seigneur garde à jamais Sa fidélité, 
Il fait justice aux opprimés ; 
aux affamés, Il donne le pain ; 
le Seigneur délie les enchaînés. 

Le Seigneur ouvre les yeux des aveugles,  
le Seigneur redresse les accablés,  
le Seigneur aime les justes, 
le Seigneur protège l’étranger. 

Il soutient la veuve et l’orphelin, 
Il égare les pas du méchant.  
D’âge en âge, le Seigneur régnera : 
ton Dieu, ô Sion, pour toujours ! 

 

Acclamation (Jn 15, 5) 

Alléluia. Alléluia.  
Moi, je suis la vigne, et vous les sarments, dit le Seigneur.  
Celui qui demeure en moi et en qui je demeure, 
celui-là porte beaucoup de fruit. 
Alléluia. 

 

Évangile (Lc 17, 20-25)  
« Le règne de Dieu est au milieu de vous » 

20Comme les pharisiens demandaient à Jésus quand viendrait le règne de Dieu,  
Il prit la parole et dit : « La venue du règne de Dieu n’est pas observable. 

21On ne dira pas : “Voilà, il est ici !” ou bien : “Il est là !”  
En effet, voici que le règne de Dieu est au milieu de vous. »  

22Puis Il dit aux disciples :  
« Des jours viendront où vous désirerez voir un seul des jours du Fils de l’homme,  
et vous ne Le verrez pas. 

23On vous dira : “Voilà, il est là-bas !” ou bien : “Voici, il est ici !” N’y allez pas, n’y courez pas. 
24En effet, comme l’éclair qui jaillit illumine l’horizon d’un bout à l’autre,  

ainsi le Fils de l’homme, quand Son jour sera là. 
25Mais auparavant, il faut qu’Il souffre beaucoup et qu’Il soit rejeté par cette génération. 

            – Acclamons la Parole de Dieu.  

 

 

 Si Onésime est arrivé chez Paul qui le 
défend ainsi, n’est pas preuve qu’il ne 

compte par parmi les "méchants" ? 

 3 types d’événement différents : le Règne de Dieu, 
les jours du Fils de l’Homme, Son Jour 

 7 catégories citées de l’attention 
du Seigneur : le juste côtoie 

l’opprimé, l’affamé, l’enchaîné, 
l’aveugle, l’accablé, l’étranger 

 Ne nous montre-t-Il pas là où 
doit être aussi notre attention 

fraternelle, si nous voulons 
marcher sur Ses pas ? 

 Son Règne est au milieu 
d’eux… bien sûr, puisque Jésus 

est présent au milieu d’eux 

 De même, "les jours du Fils de l’Homme" 
sont ceux où Il est là, fait homme 

 "Son jour", ici, il semble que ce soit 
Sa Résurrection ; Jésus insiste sur Ses 

souffrances et Son rejet d’abord 

 Mais il en est de même pour "Son 
jour" au dernier jour, car il faut d’abord 

qu’Il ressuscite "d’entre les morts"   Le risque pour l’homme dans tout cela ? 
Que son désir de la présence du Seigneur 
ne soit pas au rendez-vous que Lui est là ! 

 L’image de la vigne et de ses fruits dit l’importance 
pour nous de notre présence très près du Seigneur 



Commentaire Prions en Église de la 1ère lecture 
Sœur Bénédicte de la Croix, cistercienne 

Total respect 

Paul est en prison lorsqu’un esclave en cavale vient le trouver. Onésime, appartient à Philémon, l’ami 
de Paul. Les deux hommes sympathisent et l’esclave reçoit le baptême. S’il veut avoir une chance 
d’échapper au châtiment, le fuyard doit revenir sur ses pas. Dans la missive qui l’accompagne, Paul 
s’adresse à son maître avec une infinie délicatesse, respectant totalement sa liberté. Puisse le ton de 
ce message inspirer nos relations !  

 

 

 

« Clé de lecture » Prions en Église 
Roselyne Dupont-Roc, bibliste 

« Vous ne Le verrez pas » 

Jésus avait prévenu Ses disciples : lorsque l’attente devient trop longue pour les chrétiens qui espèrent 
la venue du Ressuscité, lorsque l’avenir devient incertain dans un monde hostile, la question se pose ; 
pourquoi le Fils de l’Homme ne revient-Il pas dans la gloire ? Sous d’autres formes, nous nous heurtons 
à la même absence, au même silence. Quand viendra-t-Il nous délivrer de la maladie et de la 
souffrance, de la haine et de la guerre ? Or, la réponse est déjà donnée : « le Règne est au milieu de 
vous ». Et lorsque nous ne pouvons pas Le voir parce que vient le temps du malheur, alors nous devons 
nous souvenir que Jésus a traversé la souffrance et la mort, et que Dieu L’a ressuscité pour qu’Il soit 
désormais « avec nous jusqu’à la fin du monde ». 

 

 

 

Méditation de La Croix 
Une oblate de l’Assomption 

Le Royaume de Dieu n’est pas observable parce qu’il est à vivre. Il n’est pas à craindre comme une 
catastrophe extérieure, car il est au milieu de nous. Dieu est intérieur comme l’intimité d’un amour 
silencieux et désarmé. Il ne s’agit donc pas de chercher des signes de Sa venue au dehors, mais de 
revenir en soi afin d’y édifier une demeure pour recevoir la Présence. C’est en ce lieu précieux et 
unique qu’est notre cœur que Dieu s’offre à chacun pour lui révéler sa vocation. Il est impossible de 
connaître Dieu sans atteindre à soi, sans rencontrer ce plus intime à nous-mêmes que le plus intime 
de nous-mêmes. L’accueil du Royaume est donc une aventure. C’est un échange amoureux entre Dieu 
et Sa créature au risque de la souffrance, du refus, du rejet, et de la Croix pour Jésus. Mais c’est aussi, 
pour nous, consentir à descendre avec Lui dans la vérité de notre histoire et de notre condition 
humaine.  

C’est souvent une épreuve qui transperce notre âme pour ouvrir la brèche de la conversion et de 
l’espérance. Traversée pascale, cette expérience souvent douloureuse nous fait pourtant entrer dans 
la Vie. Car Dieu devient la vie de notre vie. La Présence qui se donne gratuitement devient alors une 
respiration de lumière et d’amour. Présence libre qui rend libre. Présence, surprise de Dieu ; présence 
éternelle jeunesse car éternelle nouveauté. Présence qui dit : « Je suis ». 
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